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Mort de M. Georges Goilbaot, 

conseiller général dn Nord, 

Vendent do Comice agricole 

de Lille 

Nous i T c r j appris avec uns doulou
reuse émotion la mort, survenue diman
che d« M. Georges Oullbaut, conseiller 
général du Nord, ancien vice-président d j 
I» Cbsmbre de commerce de Lille et prési
dent du Comice agricole de Lille. 

M. Oullbaut. qui était âgé de 75 uni. 
appartenait a une vieille famille lilloise. 
Au début dé sa carrière. 11 passa quelques 
ivinees dsns le Journalisme lillois ou II 
•'•tait spécialisé dans l'étude des qum-
tlons économiques régionales, puis 11 prit 
la direction l'une Importante affaire com
merciale et agricole qu'il devait conserver 
Jusqu'à sa mort. 

C'est surtout dans sa vie publique qu? 
M. Oullbaut se signala à 1 attention de est 
concitoyens D'une grande capacité de tra
vail, le regretté défunt lut toujours à la 
hauteur de la tache qu'il avait voulu 
assumer. 

Au Comice agricole, ses conseils sag~s 
étalant suivis et contribuèrent puissam
ment au développement de cette Institu
tion. Comme conseiller général du canton 
Nord de Lille. M Ou.lbaut rut le digne 
suocsssjur de M. Emile Scrlve Fondateur 
de l'Union commerciale de Lille. 11 sut 
toujours se montrer l'ardent défenseur du 
petit et du moyen commerce A la Cham
bre de commerce de Lille, don*. 11 fut le 
secrétaire, puis le vire-président, il su' 
résoudre heureusement !. •• nombreuses 
(ges t ions por,ées devant eette rompagr..-

Pu point de vue politique M Oeorg s 
Cîullbsut sut sutsl se dépenser o u sait 

L'assemblée générale de la Fédération 
des Aéro-Clubs du Nord de la France s'est tenue 

dimanche à Lille 

l.i «. M E M B R E S D E LA F É D É R A T I O N D E S A É R O - C L U B S D U N O R D A L ' I S S U E D E L E U R R É U N I O N . 

Dimanche matin. 18, lue de Pas, à Lille, 
s e • tenue l'assemblée gcnérale de la r e -
dératnn des Aero-Clubs du Nord, sous la 
présidence de M. Jacques Bréguct. 

A ses côté* avalent pris place: MM. 
Charles FMesalle, sénateur au Pus-de-
C~i:>.<. p r e - : V I *. de l'ivi.-tion lepTe de 
Prar.ce: Cnolkit. secrétaire général de la 
Fédération aéronautiqu . Ltaltclle. prési
dent ce i Aseoc»at»on aéronautique du 
Nord. Cro.r.b T . préssdsnt gérêrs!: Van 
Renvnghe, dTprea: Stevarlimclt.de lAcro-
Club rie Lille; Màsser.et. directeur de 
l'Avla et les présidents des clubs rcgla», 
na iix. 

Lrt séance fut ouverte-par M. Bréguet 
qui salua le» clubs représentes, puis les 
secrétaires, des rti.,ercntes organisations 
aérons ut ic^ues de notre région prirent la 
parole peur retracer 1 activité de leur grou
pement. Parmi lés rapports lus au cours 
de la séance, signalons ceux d,. M Bouzin. 
des «Ailes rcuoalsicnnes , , groupement 
qui .-. donné plus rie S.JOO baptêmes de 
l'air depuis sa fondation. Rasson-SIx. pré
sident au Club d avions légers des Flan
dres dont les membres ont effectue 3.000 
heures de vol en 1935 et possèdent quinze 
anp r :!s; Salnsard, de l'Aero-Club du 
Tou-uct qui annonça que le terrain du 

Touquet-Parls-Plage serait inauguré cette 
année; Boltelle. qui énuméra les aména
gements apportés à Ronchln; Crombez. 
dont la rapport sur l'aérostatlon fut très 
remarqué: Deflves, président de l'« Envol > 
qui exposa avec beaucoup d'opportunité 
la question de l'aviation légère, etc., e t c . . 

M Charles Delcsalle traita plut parti
culièrement de la réduction des crédits 
qu'il déplora — 4 millions pour 1 aviation 

quehal, était occupé à remettre un ruban 
d'entraînement à un bac, lorsque, à la suite 
d'une glissade, U tomba dans le bac de 
teinture boulllax.te. Le blessé a reçu aussitôt 
le* soins de M. le docteur Butin père, qui a 
îelevé des brûlures superficie liée des deux 
pieds et a prévu un Incapacité de travail 
d'au moins qulnse Jours. 

PRIMES D'ENCOURAGKMKNT AUX FA
MILLES NOMBREUSES. — Aujourd'hui lun
di S Janvier, do M h 30 à 15 h. 30. paiement 
des primes d'encouragement nationale aux 
familles nombreuses (mensualité de novem
bre). A la Mairie, 1er guichet. Se munir de 
la carte Jaune. 

CHEZ LES ANCIENS COMBATTANTS 
REPUBLICAINS. — Le Comité Invite les 
adhéients à assister sux obsèques de M. 
Georges Orébert. membre de ls société, qui 
suront Heu le mercredi s Janvier, à 8 h 30. 
sa l'église Satnt-Nlcolas. Assemblée 11. rue 
Delerue. à 8 h 15. 

WATTRELOS 
Le transf èrement à l 'annexe 

du bureau de l'Office social d t la Mairie 
Nous avons r.ignaié que les différents 

services dé l'Office social groupant prin
cipalement . travail, chômage, bureau de 
placement, eontrol ; des travailleurs étran
gers et frontaliers, assurance» sociales, 
ouvres de l'enfance, de la prévoyance st 
d» l'hvglène sociale, etc.... allaient être 
transférés à l'annexe de la mairie. Déjà 
différents eervlce» s e t été installés dans 
les vieux IOCSUX qui ont reçu les amena- j changements à plusieurs prévisions, chan
gements utiles. 

Dans peu de Jours, tous les services y 
fonctionneront 

Tourcoing 
Aujourd'hui, lundi 6 janvier : 

Hôtel de Ville : de 9 à 12 h. et de 14 A 
17 heures. 

Bains : de 9 h. A 11 h. 30 et de 14 h. A 
18 h. 30. 

Bibliothèque Communale : de 9 à 12 h et 
de 14 à 17 h. 

Caisse d'Epargne : de 9 h. 30 A 11 h. 30. 
Consulat de Belgique : de 8 à 13 h. 
Marché du Centre : de 8 i 1S h. 

LA SITUATION FINANCIERE 

DE LA VILLE POUR 1936 

salle résumer l'activité de l'aviation légère 
et M. Massenet. l'organisation du vol A 
voila qu'il faut développer. 

On fixa ensuite le calendrier aéronau
tique pour cette année, puis on procéda | vell* poste. Cet escalier, qui est sur le 
au vote pour le renouvellement du bureau. | point d'être achevé, communloue directe

ment avec le premier étaee de l'immeu-
M Emile Rasson-Six est nommé 

président de la Fédérat ion 

Le nouveau bureau est constitua comme 
légère - et des efforts A fslre pour la I suit: président. M. E. Rasson-Slx. le sym- j 
réduction des Impôts sur l'essence, pour la ' pathlque préaident du Ciub d avions le 
réglementation des primes d'achats des gers. premier vice-président 

Dans un premier article, nous avons 
indiqué les lignes essentielles du rapport 
du maire aur la situation financière de la 
ville pour 1938, et nous avons montré de
vant quelles difficultés l'Administration 
municipale se trouvait pour faire face aux 
besoins budgétaires. 

donc fallu apporter d'Importants 
nents a plusieurs pr 

gements dout nous allons présenter Ici les 
lignes essentielles. 

Dans le chapitre des recettes, en ce qui 
Afin de rendre les abords de ces bu- Q , centimes communaux des re-
sux plus «cess ib les au publie au mo- ^ o r d l n a l r e , r i i p p U c I l t l C j n a e la loi de 
l a A " p C l m f û . d u £ n « a i r e r . T t é éd.- Juillet .934 p o m n t - o p t i o n du droK 

nnexe. en «ace de la nou- ^ ' ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

provoqué un fléchissement sensible de la 
valeur du centime communal. La perte 
résultant de cette modification s'élevait 
pour Tourcoing A 1 million 453.000 francs. 
En vue de compenser ce déficit, le Gou
vernement a décidé par decret-lol de ma
jorer les principaux «fictifs» servent de 

où s'effectuent les différentes opéra 
tions du bureau de chômage 

UNE LEÇON DE JARDINAGE. - Samed 
mr. en la salle du « Café Tourqusnnols 

Sapl 

ne, etc 
M. Chollat reprit quelques-unes des 

questions qui Intéressent l'aviation privée. 
Il précisa notamment l'Importance qu'il 
faut accorder A la propagande. l'Intérêt 
qu'il faut apporter aux sweepstakes et 
loteries qui alimentent la caisse de l'aéro
nautique. 

M. Bréguet exprima l'espoir que la délé
gation nordiste serait Importante au pro
chain Congrès fédéral d'Alger 

La représentation de notre région entre 
pour un dixième dans la représentation 
nationale: notre région compte en effet 
14 clubs et la Fédération 140. 

On entendit encore M. Charles Dele-

Altazln, de Boulogne-sur-Mer 
dents: MM. Preux, de Cambrai et Duriez, 
de Dunkerque; secrétaire général: M. Ver-
nler-Six: secrétaire adjoint: M. Olrez: tré
sorier: M. Delforge. 

L'aprés-mldl, les représentants des clubs 
et les personnalités auxquelles s'étalent 
Joints: MM. Chulllat. chef de cabinet de 
M. le Préfet: Oenet. Ingénieur en chef des 
ponu-et-chaussees; Ceugntart, commis
saire dlvlslonnslre, e t c . , se rendirent au 
Salon de l'aviation dont ils parcoururent 
longuement les Installations. 

Une courte réception termina cette ma
nifestation. 

Aujourd'hui, le pilote Clément présen
tera à midi son « Taupln-Peyret » a Fiera. 

_ Vert. M Bonnet, professeur d'nor- j taaxass» pour déterminer la valeur du cen-
M. Jacques I ticulture. s donné une leçon de Jardinage • u toutefois, cette dernière disposition 

documentera 
les avantages qu'il 
d'erterrer tout de 
su- leurs terres. 

FLERS 

très fournie. 11 montra I du déficit. 11 a été décidé que le reliquat 
a pour les Jardiniers \ serait prélevé sur un fonds commun cons-

ilte le fumier epandu tltué par diverses ressources. 

La part de la ville dans ce fonds com
mun a été arrêtée A 475.100 fr. et fait 
l'objet d'une recette spéciale 

Cette somme est encore Insuffisante et 
11 subsiste toujours une perte de 252.249 
francs compensée seulement A concurrence 
de 3.738 fr. 70 par la plus-value du pro
duit des cinq centimes additionnels sux 
contributions foncière, personnelle et mo
bilière. 

D'autres articles sont aussi en déficit; 

A LA MUTUELLE DU BREUCO.. — Las 
membres disponibles sont priés d'assister 
aux funérailles de M Georges Grébert, 
membre de la société, qui auront lieu mer
credi 8 Janvier A 8 h. 30. en l'église Salnt-
Nlcolss. à Wasquehal. Réunion autour — 
drt-reau. A la maison mortual: 
lerue, à Wasquehal. A 8 h. 15 

LEEKS 

11. me De-

M . GlORCES C l I L B A i l 

qu'il fut élu conseiller U arrondissement 
es. 1901. réélu en 19C7 et en 1913; succes
seur de M. Scrive au Conseil général âpre., 
la guerre. 11 garda toujours la confiance de 
ses commettants: lors de sa dernière élec
tion, le 15 octobre 1934. u fut réélu par 
8.715 voix contre 3 133 a M Favierci. 

Signalons aussi le rôle du défunt dans 
un grand nombre d» Cosasatsatona admi
nistratives, notamment ce!!.' des pupilles 
de la guerre a laquelle il était particulière
ment attache, ayant eu U crande douleur 
de perdre son 111s lors de La première ba
taille de la Marne eu 1914. 

8es convictions religieuses, qu'il savait 
affirmer résolument lorsque ce devoir 
s'Imposait a lui. honoreront sa carrière et 
resteront un souvenir que ses contempo
rains e: les Jeunes n'crabiieront pas. 

Les funérailles de M. Georges Gullbaut 
auront lieu le Jeudi 9 )nnvler. A 10 h. 30. 
en régnée Notre-Dame de Consolation. A 
Lille 

Une éclipse totale de lune 
aura lieu 

le mercredi 8 janvier 
et sera visible 

dans nos régions 

A la Société 
des Agriculteurs du Nord 

En raison de la distribution seler.iie:;e 
des récompenses aux lauréats de se» 
concours de 1935. fixée au dimanche 19 
Janvier, à 11 h., et qui se tiendra dans 
la sal le de l'Université (faculté de> let
tres) . 9. rue Auguste-Angeli ier. à I^ille. 
il n'y aura pa i d'assemblée générale 
mensuelle le mercredi 8 courant. 

Une éclipse totale de lune va avoir lieu 
mercredi 8 Janvier, et s«".,-ia seule éclipse 
d..- lune visible. Jusqu'au 18 novembre 
1337 dan* nos réglons. 

Oe phénomène dobutera à 15 h. 53, mo
ment du lever de la lune, car notre satel-
l l t ; sera déjà entrée dans la pénombre 
terrestre, mais l'assombrisse ment qui en 
résultera au bord Est de son disque sera 
encore Imperceptible. La lune ns péné
trera dans le cône d'ombre projeté par la 
terre, qu'à 16 h. 28 m. et y sera entière
ment plongée de 17 h. 58 A 18 h. 21 (phase 
totale). Puis, on la verra s'éclalrclr A l'Bst 
e*. Bllseer peu A peu hors du cône d'ombre 
qu'elle aura complètement quitté A 19 h 
II. Il ne subsistera plus au bord Ouest de 
notre satellite que le léger assombrtsse-
ment dû à la pénombre, qui se dissipera 
rap.d?rr-'ht et aura complètement dispa
ru A 21 h. 02. 

Or. sait. d'..u".rc par:, qu?. plongée en
tièrement dan; le cône d ombre projeté ! j a 
par la terre, la lune ro-.te pourtant vi-
slbl» quoique très obscurcie. Ce- éclairage 
est provoque par ;es rayons solaires, tan
gent* à notre globe. uui sont réfractés par 
l'atmosphe-r • terrestre 
leur trajet rectlligne 

Roubaix 
Aujourd'hui, hindi 6 janvier : 

Aujourd'hui, Epiphanie; demain, sainte 
Mêlante 

Soleil : Lever, 7 h 48 ; couch-r. 18 h 7. 
Lune.: Premier quartier du !•*, pleine 

le 8. 
Bulletin météorologique pour la Journée 

du f (Région Nord) : Apres pluie nocturne, 
alternance d'averses et d'éclalrclas; vent de 
Sud-Ouest. ;ort; le minimum dt tempéra
ture sera en faible baisse sut la veille 

Consultation de nourrissons du Comité 
Ruubaisien de Protection de l'Enfance : de 
16 A 17 II . local de la Goutte de Lait. 

L'ASSEMBLÎE GÉNÉRALE 
DES ANCIENS MÉDAILLÉS 
ET SOLDATS COLONIAUX 

L'assemblée générale dea Anciens mé
daillés et soldats coloniaux a eu Heu di
manche matin, au siège de ce groupement, 
Café Beaucamps, place Sainte-Elisabeth. 

M. H. Mulle. président d'honneur, prési
dait cette réunion, entoure de MU Van-
daele, vice-président d'honneur; A. Zund, 
président; Leblanc et Oelooee. vlce-presl-
dents; Beaucamps, secrétaire, Michel, tré
sorier et des membres du Comité. 

Apres l'adoption du procts-verbal de 
précédente, M. Zund offre a tous 

i ses vœux, puis U . Mulle dit son contente
ment de présider celte réunion et s ex 

Deux jeunes filles 
asphyxiées à Saint-Ouen 

Paris. 5 janvier. — Deux jeunes filles. 
Mlles Paulr-tte et Jacqueline Pierre 
âgées respectivement de 15 et 13 ans, ont 
é té trouvées dimanche mat in inanimées , , 
au domicile de leurs parents, 20, rue 
Lieutades. à Saint-Ouen. 

Malgré tous les soins qui leur ont été 
prodigues, elles n'ont pu être ramenées ' 
à la vie. 

Cette double asphyxie parait être due 
à l'oxyde de carbone provenant d'un 
appareil de chauffage défectueux. 

» I 

Paris-Londres en 80 minutes 

cu^e d'avoir été retenu précédemment par 
°s * ^ ! un deuil douloureux, i l exprime ses re-

.-icni^i.t se perdre ! merdements pour la sympathie que lui 
dans la ri'gior. du cône d'ombre et frapper j témoignent lea aoclétalrea et leur présente 
le globe. ses souhaits pour l'année nouvelle. 

Celui-ci rat alors plus ru moins sombre. I Après avoir rappelé que le banquet 
suivant les époques et souvent teinté de! annuel aura lieu le 20 février, et que les 

M. Donjon, directeur ( quarante années de présence du président 
fondateur, M. Zund, seront fêtées en oette d' 1 ob.'.crïato:re de Cherbourg, a cru éta

bli.- un.- relation entre cotte coloration 
et l'activité solaire, le* modifications ap
portées dans la surface et la répartition 
des taches de 1 astre. 

Si ces déductions sont Justes, l'éolipse 
de mercredi prochain sera relativement 
sombre. 

D'autres observations pourront être ef
fectuées mercredi, relatives notamment A 
la propuratlcn des ondes électriques et en 
particulier celle des ondes courtes, ainsi 
que sur les variations du < fadlng » phé
nomène bien connu des auditeurs de ra
diophonie. 

Ajoutons que, pour l'observation visuelle 
du phénomène, l'Observatoire de l'Asso
ciation astronomique du Nord, sera ouvert 
au public le mercredi 8, de 16 h. 30 A 20 h. 

Londres. 5 janvier. — L'avion des l i n - ; 
perlai Airways «Héraclès . - , vient de , 
battre >. record d? Paris à Croyàon an 
accomplissant le parcours e n 80 minutes . ; 

Cet avion pèse 15 tonnes e t ses m o - j 
tours développent une puissance de 2.200 ! 
C.V. 

. Il transpartait près d : trente passagers 
•et était piloté par le capitaine Wtlcock-
«Ofi. Le record précédent pouf les 325 
sàlcenètres de P a n s à Croydon était de \ 
M minutes . 

Une femme est carbonisée 
dans un incendie, à Paris 

Paris. 5 janvier. — Samedi soir, vers 
20 heures, un Incendie a détruit trois 
roulottes qui stat ionnaient sente des Pol 
nrrs . dans la Zone annexée. 

Au cours des opérations d'extinction, 
les pompiers ont découvert le cadavre 
carbonisé d'une femme, dont l'identité 
n'est pas établie. 

occasion, le président d'honneur envisage 
la situation actuelle et conclut par des 
paroles d'espoir. 

Le tirage d'une importante tombola ter
mina la réunion. 

LE DOUANIER TROUVÉ BLESSÉ 
RUE DES LONGUES-HAIES 

EST TOUJOURS 
DANS UN ÉTAT GRAVE 

Nous avons dit hier dans quelles cir
constances, quelque peu étranges, un 
commis principal des douanes, M. Ernest 
i-trady, avait été trouvé gravement blaaaé, 
dans le couloir d'entrée d'une courée de 
la rus des Longues-Haies. 

Atteint d u n e fracture de la base du 
crAne, le douanier a été admis A l'hôpital 
. La Fraternité >, où l'on fait de sérieuses 
réservés. 

La Sûreté s'efforce de contrôler l'emploi 
du temps du blesse' depuis le moment où 
11 quitta son bureau de la gare de Tour
coing — vendredi vers 18 h. 30 — Jusqu's 
23 h. 15, où on le retrouva râlant dans 

couloir de la cour Legr< 

tant de plus en plus l'hypothèse d'une 
chute et l'on repousse comme Invraisem
blable, l'idée d'un guet-apens. 

Une jeune femme 
tente de s'empoisonner 
avec de la teinture d'iode 

Au cours de la nuit de samedi a diman
che, la permanence de police a été avisée 
qu'une Jeune femme avait tenté de s'em
poisonner. 

Il s'agit de M— Marie Croigny, née 8a-
myn. Agée de 29 ans. et domiciliée 87. rue 
de l'Aima, qui absorba un flacon da tein
ture d'Iode. 

M. le docteur Masure fut mandé et vint 
lui prodiguer des soins. Puis la désespérée 
fut admise A l'hôpital • La Fraternité >. 
Son état ne parait pas grave. 

On Ignore les raisons de cette tentative 
de suicide. M. Picot, commissaire de po
lice de permanence, a ouvert l'enquête 
d'usage. 

l'NF ARRMTATION POUR FRAUDE. 
Dans la soirée de samedi, les douaniers de , c . C T t »mst que la part de Tourcoing dans 
s e m o s su lisu dit < I^era-DroIte-ont arrêté p r o d u l t Q , i l œ p ô t sur le chiffre d'af-
tTSSSSSTi ?u"800qd.' ÏÏr.£,5ÏV > £ . eat en dlmuiutlon de 68.000 fr , le 
Conduite à la gendarmerie Je Lannoy elle j produit dea taxes d'octroi est en molns-
a été transférée k la prison de Lille. < value de 170.000 fr.: la part de la ville 

CHOMAGE. — Aujourdlul lundi 8 Jan- j dans le produit de la perception par l'Etat 
vler. pointage. A 10 h., salle des 'êtes, à la | a u r \ n alcools est en diminution de 65.040 
Pièce | francs; les taxes diverses perçues par le 

LES BUREAUX DE LA MAIRIE seront fer 
mes aujourd'hui, l'aprés-mldl 

t O T E R f e 
REGIONSUBERÉES 

concoure. U y aura: f u n 0 0 0 0 0 ™ L , t £ î 
pour les prix de mise . , rayon ™£™*Z 
coing; 2- un jeu de poule» " * " P y _ g ^ 
secteur; 3- un Jeu de poule» ooaaplai petir 
le concours général. 

La ville sera divisé» en trol» 
a) le Centre de l'Rntent» 
b) les Phsiemplns; c) la Crolm-

De cette façon, le» petit» u n i 
tlnueront A Jouer leur Jeu dan» l a j 
qu'ils préfèrent, mais auront d» 
faculté de Jouer dans ls coneour» | 
pour lequel le» < veuf» » n» pouiratl» R P 
ger que pour « honneur ». _ 

Les concours au-delà de Paras. - - Oé» 
concours — Jusqu'à Orléan» ~"•"•J"*** '* 
aussi organisés par le» trol» Pe*1»s»e»o*>», 
mais avec une seule mise en panier» a u 
Café Delvoye, place d» 1» RApuMlque. assg» 
de l'Entente tourquennola». 

Cependant, les amateurs daa Paalasarilns 
et de la Croix-Rouge Jouant e» Jour-là à 
Chantilly pourront se servir d u 
constateur et le faire relever 
locaux respectifs. 

Les pigeons c veufs » pourront 
inscrits pour c honneur ». mata U sera 
Institué un doublage ouvert à tous Isa 
participants, avec inscription des misas 
Jusque samedi soir à 20 b . 80. Toutefois 
les pigeons < veufs » seront mis e n panier 
séparément. 

Voilà, dans les grandes lignas, Isa pr in
cipales Innovations résolues par las m e m 
bres de l'Entente, et dont lea buta essen
tiels seront d'offrir, de magnifique» s o n -
cours aux petits amateurs et d» laisser à 
chacun la liberté d'élever ses pigeons de l a 
façon qu'il désire. 

Souhaitons le plein succès ds la n o u 
velle Entente connue déjA sous le titré d o 
l'« Association des Trois ». 

Les séance* de 

de l'Union poat-wolaJra 
Les séances de cinéma qui ont été al 

goûtées par les enfanta au cours d u der
nier trimestre, recommenceront jeudi pro
chain, à 14 h. 30, au Gymnase municipal . 

RUMBA-JAZZ. — Os lundi * janvier, ré-
péftion su siège. 33, rue d» l'Union, à 
l.i h 30. 

1et2 
'LÉ BIUET 1 0 0 FRANCS 

lE DIXIÈME OFFICIE L 11 FRANCS Trois personnes sont blessées 
dans une collision d'autos 

Nous avons annonce ni^r, en e Dernières 
nouvelles locales », qu'un accident s'était 
produit à l'angle dea rue* de iEpeule et 
de l'Alouette, oU deux autos entrèrent en 
collision. L'une de ces autos était con
duite par M. Philippe Léonce, 42 ans. 10. 
rue de Tournai, à Llllejaquel avait comme 
passager M. Jean Verhoest. 45. rue Wai-
decx-Rousseau. A Asnlères (Seine). L'au
tre voiture était pilotée par M. Benoit Da
vos. 39 ans. carrossier, rue du Capitaine- Samedi matin. M. et Mme Bernard, de-
Auber et dans cette voiture se trouvaient i meurent rue Carnot, à Ascq. revenaient 

ET 

ASCQ 

UNE SEPTUAGÉNAIRE 
EST RENVERSÉE 

MORTELLEMENT BLESSÉE 
PAR UN CYCLISTE 

Destostei. rue des I 
de Salnghln où Us avaient assisté A des 
funérailles. 

Sur la route nationale Lille-Tournai 
i Mme Bernard, qui était Agée de 77 ans. 

en éclat , et M. et M - D e a f o - e , atosl que , d e 8 C c n d l t d u t r
4

o t t o l r , » , 

aussi M. et 
Parvenus. 

Le choc fut violent, les vitres volèrent 

M. Jean Verhoest furent atteinte par dea 
éclata de verre, et légèrement blessés. 

M" Baudson et Verklndere. huissiers. 
ont dressé des constata, et M Picot, com
missaire de police de permanence, a ouvert 
une enquête pour établir les responsa
bilités. 

GRANDE FANFARE. — Aujourd'hui lundi 
é* Janvier. A 20 h., réunion de Commission. 
Surprise agréable 

LES CHANTEURS REUNIS. — Répétition 
ce lundi 6 Janvier. A 19 h.. cAux TUrgotins». 
rue du Collage. 

Semaine des Occasions 
ACHETEZ DANS LE CENTRE 

| Service de l'octroi se traduisent par une 
j molns-value de 22.000 fr.; de même, une 
! molns-value de 618.100 fr est Inscrite 
I pour la vente d'eau et les travaux de fon-

tamerle; compte tenu des dépenses, le 
I budget du Service des eaux se traduit par 
! une différence, en molna, de 300 000 fr. 

environ par rapport aux prévisions de 
l'exercice de 1S3S. La Cond.tion publique 
accuse elle-même une moins-value de 
270.000 fr. 

Voua, en ce qui concerne les recettes 
ordinaires, les principaux articles Inscrits 
en diminution pour 1936. 

Dans les recettes extraordinaires, des 
constatations semblables se lisent dans 
quantité d'articles établis en tenant 
compte de la réduction de 10 % appliquée 
aux intérêts des divers emprunts, confor
mément au décret-loi de luillet 1933. 

L'article 132 du budget porte sur le pro
duit d un emprunt de quatre millions, A 
contrseter pour la construction d'une 
usine d'incinération des ordures ména
gères t t toutes explications utiles sur oe 
projet seront données en temps voulu. 

L'article 134 est constitué par le produit 
I d'un emprunt A contracter pour travaux 

de pavage des rues particulières et s'élève 
I a un million. De même, l'article 134 pré-
j volt le remboursement par les proprlé-
| tairas des rues particulières des deux tiers 
j de l'annuité de remboursement de l'em-
: prunt précité et estimée à 85.529 fr. 
I Par suite de la carence de l'Etat. l'Ad-
I mlnlstratlon municipale a envisagé la pos-
| slblllté d'exécuter le programme de mise 

en viabilité et des travaux de pavage des 
rues particulières avec le concoure finan
cier de la ville et de partlcipei dans la 
dépense a concurrence d'un tiers Les mo 
dalltés d'application seront déterminée*. 
piuchalnement et feront i objet d'un rap 
port détaillé qui sera soumis en temps 
opportun au Conseil municipal. 

Voilà, dans ses grandes lignes, les prin
cipaux articles du chapitre des « recettes > 
qui ont subi une certaine modification 

Les « dépenses ». elles aussi, on 

laisser passer 
un cycliste. Elle s'apprêtait à remonter 
sur le trottoir quand un second cycliste. 
qu'elle n'avait pas aperçu, M. Albert Coi-
gnet. domicilié rue Pasteur, A Anstaing, \ d'importants changements et nous les pre 
la heurta et la renversa. i senterons dans un troisième article. 

Mme Adélaïde Bernard, qui était blessée , 
à la tête, fut soignée dans une maison j 
voisine, puis elle regagne son domtctle. 
Mais, vers 21 heures, la septusgénalre res
sentit de violentes douleurs à la base du 
crâne et un docteur fut mandé d'urgence. 
Malgré tous les soins. Mme Bernard suc
comba au cours de la nuit. 

La gendarmerie de Lannoy a ouvert 
une enquête. 

L'évolution 

des sociétés colombophiles 

de Tourcoing 

WASQUEHAL 

S i 

UN OUVRIER TOMBE DANS l'N BAC DE 
TEINTURE ET SE BRULE LES PIEDS. _ 
Au crurs de 1 après-midi de samedi, un acci
dent assez grave est survenue a la «rende 
telrtuiertt Roquette, rue de Marcq. Un 
ouvrier. M. Henri surmont. a*é de 25 ans. 

contrôle s'impose, on admet pour- dimeurant 17, rue du Transveal. à Waa-

U n habitant d'Ascq 
est sérieusement blessé p u ses chevaux Roubaix 

à Templeuve 
M. Jean Dewolf demeurant rue Car

not. condulsslt samedi un attelage a 
Templeuve quand, on ne sait pour quelle 
rstson. '.es deux chevaux prirent peur er 

s'embalièrei.t 
En voulant les retenir. M Dewoll tt,t 

renversé et porte de sérieuse.! contusions 
sur tout le corps 11 a* dû et 
chex lui 'n voiture. 

< Journal de 
que d'Impor

tants chsngements allaient modifier la 
marche d u n e des plus belles sociétés 
coiombopnJes oe Tourcoing 

Voici, a ce sujet, quelque» précisions 
L « Entente tourquennois la « Fede 

ration Crom-Rouge » et le» « Phalempui» -
viennent de se mettre d'accord pour i or 
ganisatlon future de compétitions colom 

ramené bophilee 
, Les concourt .ai l Chantilly. — Pour ces 

Le Coke de Gaz 
n'encrasse ni les poêles, ni les 
cheminées, et supprime la vi
site importune et coûteuse des 
ramoneurs. — Brûlez du 
Coke de Gaz. 
Usine à Gaz de Tourcoing 
Orésillon, 5 fr. ; Coke n° I et 0, 
7 fr. ; Coke o° 2, 5 fr. 76 ITiect 

LIVRAISON. A DOMICILE 
Tourcoing : 1 fr. par hectolitre 

MOUVAUX 
LES ANNONCES à paraître dan» le 

< Journal de Roubaix » peuvent être re
mises chez M. M Breyer, Imprimeur, 68, 
rue d'Aisace-Lorralne. . 

u n i M i l 

Vli.I KIMrlkr 
„ „ suant - «*e'M ,— . . TouCM» «i • . • S . V I O T . I 

I I IL I UILIILIItU 
Envoi gratis de ls formule de demande 
de Prêt Indiquant le coût exact et t s ta l 
nés opérations, indiquer la somme dé
sirée : 500 à 5.000 fr Banque • LE BIEN 
ETRE ». place Notre-Dame Rossa i s . 24 

MARCQ-EN-BARŒUL 

M. LE GENERAL MUSSEL 
PRESIDERA 

LA REMISE D'UN DRAPEAU 
A L'AMICALE 

DES SOUS-OFFICIERS DE RESERVE 
Hier dimanche, à 11 h. 30, en leur stage, 

café de < L'Ecu de France ». au Croate-
Laroche, les membres de la Commission 
administrative de l'Amicale dea 8.O.R. se 
«ont réunis afin de mettre définitivement 
au point le programme de la grande 
Journée du dimanche 19 Janvier. 

Ce Jour-là. M le général Mussel procé
dera à la remise officielle d'un drapeau à 
l'Amicale des S O R de Marcq-en-Barceul. 

Le matin, à 9 heures, tous les membres 
de lAmicale se rassembleront à leur aiége, 
afin de prendre part à la réceptlOB du 
général commandant la 1" Région, et s e s 
personnalités Invitées. 

A 9 h . 4 5 aura lieu le départ du cortège 
pour l'église du Sacré-Coeur, ou une 
erar.d messe solennelle sera célébrée à l é h. 

Le sfrmc.i de circonstance sera pro
noncé par Mgr Régent et une audition de 
choix, qui sera donnée par 1 excellente 
Harmonie municipale de Marcq -en -Bsrsrul 
rehaussera l'éclat de cette cérémonie. 

A 11 li 30. A l'Issue de la messe, aura 
Heu la remise officielle du drapeau à 
l'Amicale, ainsi que celle de décorations 
diverses 

Puis. A 12 h. une gerbe de fleurs sera 
I ^osét- au monument aux mort» de la 

( i r irde trurrre 
Après le retour au siège et le défilé ae -

rasM les autorités aura lieu la dlslsoaUaa 
du cortège. 

un banquet rassemblera de 
convives dans l'une des plus 

U vUle de Marco,-en-

Bas 

nombreu 
erar.de* esjj 
BarceUl. 

La jourr.ee s'achèvera par une astres 
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— n n e le faut pas, dit Suzanne, qu'il 
l 'apprenne d'IncUHérents. ou par la ru
meur publique. Le coup lui serait trop 
pénible. Prenez le cheval du domestique, 
m o n ami, et venez avec mol. Le, douleur 
est mo ins amére . quand ce sont des 
bouches amies qui la versent. 

Le Journaliste obéit. Le domestique 
issjaiîir à pied le château. Les deux Jeu
nes gens s'engagèrent s i lencieusement 
star la route étroite qui conduisait au 
bord ds la falaise 

CHAPITRE X X I X 

L'AUTBC MOITIE DE LA PLAQUE 

— Mon oncle i 
La général, h cet appel, (-arrêta sur le 

ssui l ds son bureau. La voix fraîche qui 
l'avait lancé était partie Ou grand esca
lier Suaanne s'élançait, embrassait M 
aa PteWT-Playose. le poussait douce -
sasrst dans la ptéoe. et. l'y suivant, xer-
ssjrtt ««f» aotn M port* derrière elle. 

— F h ! bien, disait le général, qui 
s'était prêté en souriant à cette m a n œ u 
vre, que puis-Je pour ton service, ce m a 
tin ? 

Suzanne le conduisit à son fauteuil, et 
le força de s'y asseoir. 

— Oh ! mon oncle ! s'écria-t-elle. 
Viens à mon aide ' 

— A ton aide ! dit le général en la 
regardant avec un effroi comique. Et 
comment , puis-.te venir à ton aide ? 
E s t - c un appui, un avis, une consolation 
ou une f eulll». de mon carnet de chèques, 
qu'il té faut ? Tu aura* l'un ou l'autre, 
à ton gré Que ne ferais-Je pas pour te 
voir perdre cet air d é s o l é ? 

Suzanne rougit un peu. 
— Mon oncle, oe n'est ni d'argent, n i 

de consolation, qeu nous avons besoin. 
et Je crains bien que noua ne soyons 
pas d'humeur à suivre les meilleurs 
conseils. Mais «rotre appui... oh ! votre 
appui, serait certainement le bienvenu. 

— Vraiment !... Mais tu dis : « Nous ». 
Qui es t -ce : « Nous » ? 

La Jeune fille rougit un peu plus fort. 
— M. Lavardac et mol, répondit-el le . 

— Ah ! A h ! s'écria le général, c'est 
de là que le vent souffle ? J e m'en dou
tais un peu. si tu veux tout savoir. Et... 
e n quoi puis-Je vous être utile ? 

Suzanne désigna le plafond, c'est-à-
dire la chambre de Mme de Noirétable, 
qui ae trouvait Juste au-dessus d u bu
reau. 

— M a m a n . - dit-el le d'une voix mysté 
rieuse ; elle s toujours désiré que 
J'épouse André. (La Jeune fille soupira 
en songeant à la douleur où était e n 
a* moment plongé son cousin) . 

Mais nous sommes deux bons c a m a 
rades et tu sais que nous n'avons Jamais 
pensé l'un à l'autre pour nous marier. 

— J e le sala. Et cependant 11 serait 
imprudent d'espérer que ta mère accep
te volontiers la substitution de René à 
André dans cet te affaire délicate. Je 
puis même t avouer qu'elle m'en a parlé 
récemment, et qu'elle semblerait ne pas 
pouvoir souffrir Lavardac ce qui Indi
querait tout au moins qu'elle n'est osa 
aveugle Oe n'est d'ailleurs pas une rai
son pour lUs isptrai . J'ai vu réussir des 
projets plus compllmiés que celui-là. Que 
viens-tu me demander ? Je supposa que 
tu aa eu avec René l'explication Indis
pensable, et que vous êtes arrivés à une 
entente ? 

— _ Oui, dit t imidement Suzanne. 

Le général se leva et lui prit les 
mains . 

— J e t'en félicite de tout m o n cœur. 
répondit-Il chaudement . René Lavardac 
est u n splendidé compagnon. Je l'ai vu. 
mal. dans les endroits où U taisait chaud. 
Je t'assure. Et c'est la loyauté en per
sonne. Tu ne pouvais pas mieux choi 
sir, et Je te prédis que tu seras heu
reuse. Lavardac est l 'homme à qui J'au
rais é té fier de donner m a aile, si elle 
avait vécu. 

— O h t merci, m o n cher oncle. 
Le général embrassa gravement sa 

nièce. 
— Et maintenant , parlons de ta mère, 

poursuivlt-il . Sa i t -e l le où en sont les 
choses entre René et toi ? 

— J'ai essayé de lui en parler ce m a 
tin. René voulait le faire lu i -même, mal» 
Je l'ai empêché de crainte qu'il ne fût 
accueilli de façon blessante Je n'ai 
d'ailleurs pas été beaucoup plus heu
reuse. Dés les premiers mots, ma mère 
s'est mise dans une colère affreuse, et 
m'a enfermée dar m a chambre 

— Je constate avec plaisir dit le gé -
néral en «ourlant, que tu as trouvé 
moyen d'en sortir 

— O h I e s n'était pas «hificlle I Mon 
cabinet dé toilette a une fenêtre qui 
ouvre sur un oorrldor lntérteur. J'.tl pela 
ce chemin- là puisque Je n'en aval» pas 
d'autre ; J'ai retrouvé M. Lavarda':, et 
nous avons tenu un conseil de guerre. 

— Quelles décisions y a - t -on prise*- ? 
— CeUes-cl : U prier dé faire u n s 

démarche auprès de ma mère, et d'user 
de ton influence sur elle pour essayer 
de la ramener à des sent iments plus rai
sonnables. 

— Et si c'est impossible ? 
— Si c'est impossible, la menacer des 

moyens que me donne la loi de me m a 
rier malgré sa volonté, car J'en ai l'âge. 

— Bon. Et si e l l î refuse de se laisser 
effrayer ? 

— Aller Jusqu'au bout, répondit réso
lument Suzanne. J'aurai certainement 
regret d'adresser à ma mère ce qu'on 
appelle. Je crois, des sommations respec
tueuses . . 

— Oh ! o h I tu es ferrée 1 
— Oui, J'ai étudié, car Je prévoyais ce 

dénouement. Mais Je ne sacrifierai cer
tainement pas un bonheur dont Je suis 
sure, dont tu es sûr aussi, à un préjugé 
de caste qui n'est plus de notre tempe, 
et que Je trouve parfaitement ridicule 

— Mol aussi. 
— J'ai voulu te voir la première, pour 

m'assurei que tu m'approuvais et que 
tu étals disposé à m'aider 

— Attends ur peu C'est une grave 
affaire jue celle ni tu veux m'engager 
et qui demande réflexion 

Suzanne se rapprocha de son oncle 
— Pourquoi tant réfléchir ? deman-

da- t - s l l e . Tu viens da me dire que René 
Lavardac est l'homme, à tes yeux, don
nant k uns Jeune fille le plus de garan
ties de bonheur. Tu as ajouté que si 
Marthe avait vécu tu la lui aurais don
née avec fierté. Toi seul, e n outre, pos 

sède assez d'influence sur m a m a n pour | 
l'empêcher de prendre d'abord des réso
lutions Irrévocables. Et tu sais bien, mal
gré ma fermeté apparente, que J'aurais 
beaucoup de peine s'il m e faut m e 
brouiller avec elle, pour arriver au m a 
riage que je désire. Il n'y a rien à espé
rer d'une entrevue entre elle et René ; 
Je ne la verrai pas moi -même en ce m o 
ment sans l'irriter davantage. Toi seul 
peux < causer » avec elle et faire u n e 
tentat ive de conciliation. Elle échouera 
peut-être, mais J'aurai du moins la con
solation d'avoir fait tout ce qui était 
possible avant d'en venu aux tnovens 
extrêmes Pal» ce que nou» te deman 
dens. mon cher oncle Nous t'en serons 
reconnal-sants Je t'assure, aussi long
temps que nous vivrons 

— Tu es une enjôleuse, répondit le gê 
nerai. Où est René ? 

Suzanne courut Jusqu'à la porte 
qu'elle ouvrit Elle fit un signe à quel
qu'un qui se trouvait dans le couloir 
Le Journaliste entra M de Pleury-
Flavcar lui tendit la main 

— Vous voilà donc destructeur de ta 
oalx familiale ! dlt-U en souriant 

Me général j 'a i . ei. effet a rau.-
présentet coulas mes excuses. Vous d e 
vez m e considérer comme un hâte suf
fisamment éfo ls te K manquant de tact . 
Je me le suis reproché mol -même, quand 
les circonstances m'ont amené k avouer 
à Mlle Suzanne que... 

— Oui, oui. Interrompit le général, Je 
sais que la raison et la sang-froid sa 

isent au moment où le coeur parie. 
Je vais aller voir ma soeur et lui parler. 
Peut-être , après avoir donné libre osura 
à sa première colère, sera-t -e l le plus 
sensible - u x douces Influences de la d i 
plomatie. 

U surveillait avec a t tent ion le* deux 
Jeunes gens. 

— Ah ! poursuivit-il . c o m m e vous da* 
vez vous sentir heureux I Cueil les Isa 
roses de la vie pendant que vous le p o u 
vez J'en ai eu autrefois les main» patè
nes ! J'ai a imé et J'ai perdu, cassasse» Il 
peut arriver à tout le monde. Je ne m e 
Dlains paa C'est quelque chose qu'avoir 
v m é et avoii é té aimé. 

Il s'arrêta brusquement, e t sortit de 
.a bibliothèque 

René Lavardac soupira. 
— Voici un coeur noble e t loyal, d i t -

il. Pourquoi faut-il qu'en pleine Jjetsneeae 
lui so-.-ll advenue une douleur i n c u 
rable ? 

n prit les mains de Suaanne . e t m a 
re T * lui 

— La destinée dlt-U encore, i 
meilleure qu'à lui Et 
raison te «Hivenh d'avoir 
J'avoli >t< aimé, doit être a n s Mes, 
douce chose 

n att ira davantage aa f i s s e s* , et s» 
serra contre aa poitrine. 

Elel eut un cri léger. 
— Oh ! vous m'avss fai t aaal I 
— Pardonnes -m . : Je ssss 

Je vous al serrée trop tort. 

Stevarlimclt.de
erar.de*
jourr.ee

